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60, E u e Esqueimoise , LILLE 

D O C T E U R O Z I L , tourna t i» Ou» 
des Facultés de Paris et de Lille 

B A N D A G I S T E - O R T H O P Ê D I S T E 
Jmf f o u n b M u officiel da Bureaux d* Bienfaii inc» 

et Hospices municipaux de LUI» 

. ATELIER D'ORTHOPÉDIE ET DE CHIRURGIE 
(Atollsr à V«p.nr) 

N l G i C K L A G S E T M O U L A G E 

Grand eboii ' . T a s t r a m e n t o de C H i r a i ^ l e , T r o a n e e s , T h e r 
m o m è t r e s , T h e r m o c a u t è r e » . A p p a r e i l s é l e c t r i q u e s médi 
c a u x , ete. 

Crsad assortiment et nomfcrrasrs nriéles de BaniiasTes herniairM, 
B a s i v a r i c e s , I n i e e t c u r a d'Esnarck, H e r i a g a e a CrAvsK. I V i a o u x , 
C o u s s i n s * air. S o n d e s et B o t '!<•• (la marque Oui M <1V Tuaiité 
iupi*itrur«), e. nombreux autres articles en gomme, caoulcbeuc, au 1er 
efnailla. 

Spécialité de C e i n t u r e s ventrières, bv-pogastriqueB, de maintien, de 
grossesse, etc. [txrcutits sur maure t¥*-prlt modHet tpecinux du ET Oiilh 
UTRÀIBOI* DAMS LES 24 HFXRES. 

Exécution aar BMiire de tôt» les A p p a r e i l * modernes d'Ortho
p é d i e i C e r s e t s d e V a l t t i e l t . de F e u t r e poropiaslique, de Cul." 
bouilli, ets. ; • ï u m h e s artiicie'les perféetionuées ; B r a s artiiriels ; et 
tous appareils' pour Coxalgie, Bachitistse, Qtbbosité, Oenu-t-alffum, 
Pied-bot, r:-d-Plat , Torticolis, Béquilles, Gouttières, etc. 

Construction scientifrjue d'APPARElLS DK GYMNASTIQUE MÉDICALE, 
tels que : L i t d e B e a l y . Saispamsians d e 3 < > r « , T a b l e s 
d'opérations, C h a r i o t s a pansements, eto. 

S T É R I L I S A T I O N parlait* des Instruments de Chirurgie et 
objet» de pansement, « l'aide détuves et r'eipients perlectionaés d iurea-
tioa du D* Otil (ncdilei dépoté*J. 

Tous les joui-», REPASSAGE, RÉPARATIONS, NiCKELAGE 
de* instrument* de Chiiwai* 

Avis trèa important 
Foar ériter (Bel* eeurWÔB (très fréquente), le public est prévenu qu'il êmiitte 

même rae de* aatgesioë oencurrettt* d* revente; aatei, bien a'êeeurer 
lemiomr* ea'ùa s'a*-use à 1* MAISON DE P R O D U C T I O N da 

D«c(ear OZIL, pbsrm*cî*n, 60, Pu» Esoiiermoise, LILLE 

PHARMAI1IE DC TRICHOiH 
a H O I I H A I X 

O - 3DETJX: 
UUtoin - P/iarmoo/en, tx-inttrm dst Hôpitaux 

l REBERGDE. SIC 
Fourniaaeur del'Artaoa Praoçnisa ot dai Fonctioanalraa da Btal 

Préparation de tous médicaments pour la 
prompte uuériaon des maladies de poitrine et de 
toutes les AFFECTIONS SECRÈTES récentes ou 
invétérées. 

Expulsion complète et garantie du ver solitaire. 
Médicaments de premier choix à prix raodér.és. 
Exécution fidèle et soignée de tontes les ordon

nancée médicales. _ _ _ _ 

Orthopédie 
Cabinet spécial pour l'application de tous 

bandages et appareils orthopédiques. 

CONSULTATIONS GRATUITES 
§rogaerie - fflerboristeTls 

éutselaWai êii$Mm&& msisssëis 
Bronzes d'Art 

A LA VILLE DE BESANÇON 

3 « , r n e **l-.f acqt io« , 3 6 
TOURCOItlQ 

v \ ISOK B E C O N F I A WK . 

Montres or, argent et nickel eu tons genre*. — Remontoirs 
A cyllndc et àauvre. — Bijouterie or, argent et doublé fau
tais en. — Service de tabie argent et Rnokx. — Arwuteri" et 
florin s pour cadeaux.— Féodales, KéreHa-matin. — li.joatene 
de deuil. — Médailles poui 

Rép râlions d'Horlogerie et ¥\mm soignées 
EN TOUS GENRES 

ASTHMEn CATARRHE. 
^Gttlll p«r i « O M A M T T U Sf A p 1 af\ 

lES,NeVRAI^iIEsS 

BIBLIOTHEQUE MOOERNE 

LOCATION DE LIVRES 
75 cent, par semaine et par volume 

2,500 VOLUMES DES MEILLEURS AUTEURS 
26 bis, fine des Lignes (Place Notre-Baae), Roa.iii 

Garanti* txii-ae: 15N FRANC par voluraa. 
Vlantil» onrsttre 1« N O r i V m n c » T U * a t ! B . erix 3»enntimaa. 

''^3HMHHBLUaHLUBLUSHMaL«SSBa%^ 

MAISON A. SOUWEINE 
2 0 " , Grande-Place, ROUBAIX 

i < h o i * BHfdôrable d e CMMB 
Le Y^riiable Soulier CYCLISTE PARISIEN 

IKuneou noir • i'r. OO. 

Chaussures pour 1™ Communion 

BON GÉNIE 
ULIl v tei lii VieK-teaé-ai-liiL,M, i, LILll 

VENTE A_CRÉDIT 
COIFECTIOSS rOVft HO«HS,FESKS t EIFXITS 

VËTCMtNTS SUR MISURE 

Oaaiuaana, Ulnaaa», aulanaa. Totla, CkatieUaria 
Rtnaaiaria, M "daa, Baawatarl». LMart», Hartefarla, BHaat. 
rla, Paatria, ArllBta» da Ménage, MobiUan aa «ma (anraa, 
Maoilaa da l a i * el»..aH. 

rCOMI^UNIONS 
B U V B S S A N X • 

5 a t'A a>. «a aarahaadlaaa I ft. r » C tr.,paf 

10 - 109 
15 - 150 
20 - 200 

2 - 1 
3 - I! 
4 - 20 

Laa FONCTIONNilKÏS, laaala daa Poim it TaUsrapbai, dea 
^ntriaatiana. Iuatltataora. oandansaa, Doaanlan, Rmplo^a a>* 
aanlaa da fer. .ta., aont dta««naea da pranlar verawmaal. 

Dm condition! spédarM tour Mnnt ttxordits. 

us ouais oa u PU* 

PANTALON ROUGE 
CINQCIËJiE PARTIE 

La g r a i d p è r n 

, a s » costnauduat, b.en, nous pur 

— Conduise: 

La voiture partit. 
— Pourvu qie lu pauvre enfant ne ooui 

ait pas menti, murmurt l'aveugle, et qu'elle 
M soit pas p'us malade qu'elle n'a voulu nous 

Quant i Dnroetal, perplexe : 
— •ju'alloas-nrus devenir, mon Dieu! 
Il dAuteha nu fejtllet de eoa port-ffuilU, 

lits et les pissa 
tugle se doutât de 

Dtruetul assit /-crit : 
« Conduisez-aous i U prisas et ne dites 
pue un ro A levant le vieillard qui m'aocota-

Je vais d'ttauJer rautbi-Uatieu ds ren
dre «laite & ICanhe. dit Ll. - - Taie, je vlet-trnl 
Tous ohsscber avec deux ailes qui vous trans
portèrent sapres d'elle. 

— Oui, oui, oat*f vous, mon nmi. 
. Dtruetei s'êlsiçt riori de la voiture, mais 

H eut MU dé dire au cocher ^ê tout es rus-

.liijauayti mit* 
-sT fbAi . t -M 'H l iue t l . . , souftl. 

-TvWtnan et aserei. /« veut r«rmBf««-

O l ^ i e r v r U À 1 > ! ^ t e ^ 
swusasjsaastsaseiselliii auprès «e Mur 
ust .USJWUSM «ssâ prtveoe. 

lui-même estai loin de 
la cossidArsr comme uo-i vulgaire dAtenoe 
qu'an dirait qu'aie est eu vi».te a la prii 
Bile fft t ce qu'elle v ' 

bommeàa 
•er.icë. 

H dt un signe mystérieux A Dnrnetal ei 
désignant l'aveugle. En mOrne temps il 
riair. Dametul reprit i 

— Comme ou a da la peine & soutenir un 
mensonge, se disait-il. 

Ils emportèmt '.aiidry dans la prison, 
traversèrent un nnulclr, paie nue petite cour 
et entraient 'aoi le parlmr. 

tant d'égards pour celle qui l'a' assassiné. | Sur un Ut de fer dresse i 1a utUe, Marthe. 
Darnetal mit le gardien au courant de ce ' éperdue, croyant qu'un basard na livrât & 
l'il désirait sou pire le redeuta. " 
—'liés bien. t't\» bien. On lui laissera 

pauvre uouime, '(ue 
l'hAaitaJ. Je" vais la pr-ivenir. Riea de plo» 
•impie. Au lieu de vous conduire dsuu sa 
aellale, es que j'aurai pu faire, nwlgré las 
règlement'', ie vu e donaer l'ordre d'iaetaUer 
nu Ht dans le parioir, eu i>as. La sssasaaiere 
s'y coucbiîTti. Wa .>mnïe sera entrée d'elle. 

comme nur dei roulettes. Tout de mente, la 
pauvre hoinsui. «il ee doutait H 

Jyr> gardiria sriebappa. 
Dsruetalravintuunrea du vie liard, 
- Eh bieaf demuiida Lavi Irj... 

— Noua allaaala voir* • 
— CssjtBsajt va-t-elU 1 
— Ou ne peut mieux. Il parut que) c'est 

l'affaire de trois eu quatre sematses. La gne-
riaoo Mrs reaaalele. 

l is aUendireat ejaalyisi m sûtes. 
—• Psuiaises aeus iaieas-t-e» ciT 
— J atuadsdsnx rtrOratars csi v»sj traaV 

porssrost, ma* cote m* rfSsut. 
— raurals peut-être la fe*ee de 
— A quoi bea voue fetigust T 
— Pour la revoir olus vite. 

ecret qu'elle 1 
chat, Marthe, tremblante, la doue1 Marthe 
atteudait. 

En voyant le vie llarl elle ne put retenir 
uee larmes : 

— Mes rere! mon p.re! dit-elle. 
Sautena par Darn^sl, le vieil oféder s'é

tait avancé jusqu'auprès du lit et si* mains 
tremb estes erraient sur la couverture et 
eberebeteat les m inede Marthe. 

Celle-f'. 1*3 prit tt ntt'ra son père vers 
élis. 

— Peurfiuoi est-tu v«mi, pereT Pouiquol-
la fatigue ac cr v-̂ va^e itiUtitoT... Jeae eours 
aucun danger... Je ce souffre même pas... .le 
suis condamné» à i immobilité et c eat tout. 
Mais U ne me rentra U n de cet accident, 

'rien, que I S S M T U S * 
— Enfin, je teret 

To ne te Usures ps _ 
aérs j'ai eues.. Ce « a je mimagnat i . . . 
Des a-ïiaVes... deafoites. . Tes lettres, où 
lu reaatdaUton re+o.ie • • « , Uotde préaanUa 
alsfuilera. j'avais «ni par traita quAeas* 
M e n t f s s j a M . . . Tisne, 4 le le Jave, j'ai 
«M m M K a t ente/tir H*f marle-rf qWJe» 
•vôalnlt II efua l&gvampt poatfHB m'en e*v 

i disait le • >ii;iH 

) étaient partis, elle teule était 
•tes 1... Comme je di' 

— C'est vrai, je le re 
— Mes lettres na vois dis&ient-olles pas 

tout ee que je faisais, ne von* mettaien'-slle ' 
pas au courant de ma vie f 

— Enftn,je te retreuve, je sala que tu exis- : oifl'cier. 
tes . . . c'est toi... on ne me trompes pas . . . ) Apre* les violente^ scènes où Magds, M 
personne ne pourrait emprunter la vois, la douloureusement, avait dû se def*nire, elle 
bouta qui transparaît dans tes paroles... Tu n'avait pa tés.ster iooglempa i cet amour 
es i* pr.a ie moi et je mis heureux déeor- qui. muinteuant, ee fa suit humble et deruan-

et tranquille.. 
Puis U la pria da 1 

avait été victime de 
Bile obéit. Inventant des détails 

terminant tonj' mot de 

C e t , tu le i 
- Ne pourrais-tu donc m'accompagner a 

lais;** rrpart'.r seul* fit- j 

davt pardon, 
comment alla Elis été t devenus la nwiUeise d'Armand. 

— Ei-tu sûr qae je t'aime, à présent T di-
gaietUMaat elie parfois. 

Il na r 'sondait pas, pris jusqu'au fond dse 
«stiail'en rrarsetamoBrenvnaiisaat, aveuglé 

• Hé», 
t verrai 

Paria et i 
II. 

— HMes 1 Je le voudrais, pin, mais II n'y 1 Et elle a 
faut pae eonger. Le docteur l'a défendu for-1 la rue de Rome, afin os ne pas Âlrc loin d'. r* 
mollement ' mand qni n'habitait pu avec sou pare, àAu-

— Toutes lc< précaiiliMS seraisat pn» s tem), mais qui aval* ua appartetneat partinu» 
pour éviter la fatigue. | lier au ciaquéme étsg* d'une maison de la 

Le docteur refaasra, pire... et il est le rue de Prouy, apnertemeut élégant et vust* 
maître, vous leaavsi. I ou le cabinet de travail du jeune olflctsr était 

— Oui... s'il rerfum e*M! qu'il r<-J u eunn ' un ancien atelier de peintre éelairé d'immenr 
omplleaMca. Je ne puis lui en vouloir. Je 

prendrai pale 
L'entretien se preloDgsa 'onffterape Ancfin 

soupçon ne vint à l>sprit de lAvtdry. H 
qattto s i bile, l laeserârne. 

le traia qui 1 emportait, le soir. 

Mugis n'y venait Jama s, dam cet spper-

« le voulait pu, malgré les ariarea j 

il était I bra il CD«* ' 
, H-n sûr, toujours» 

EHe ressent pessqw toutes le 
sjnaoes;euaa'ava*tpw«*oe r-̂ ino étieaaar 
•aaisues leçons, en ufilltant Ica rrra'ioafcaeeu 

étaient l 

vatont jnHté. Pi 

Qaafcaaee fimlllu ê\ 

ilpsasds aeesHa et 4» n 

D M asaaV* 
ai finassas 


